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Je suis née en 1983 à Białystok, une ville située au nord-est de la 
Pologne. J’ai été élevée dans une famille chrétienne mais mon 
cheminement avec Dieu s’est avéré tortueux et instable. Petite, j’ai 
vécu une relation mystique avec Lui mais celle-ci s’est estompée à 
l’adolescence. Depuis lors, j’étais convaincue que Dieu était important 
mais uniquement car Il avait le pouvoir de bouleverser ma vie, ce que 
je ne désirais pas. Je pensais être heureuse, j’étudiais les 
Technologies de l’Information à l’École Polytechnique de Varsovie et 
m’apprêtais à me marier. La vie suivait simplement son cours sans 
aucune intervention de ma part. 

Tout a changé soudainement lorsque mon fiancé a décidé de rompre avec moi. Ma vie a pris un 
tournant dramatique et je ne savais plus quoi faire. Plongée dans une profonde crise et cherchant 
quelqu’un pour m’aider, je suis allée assister à une messe dans une chapelle jésuite où un camarade 
de classe jouait de la guitare. Une rencontre en amenant une autre, j’ai réalisé que je faisais partie de la 
famille de cette aumônerie jésuite. Peu à peu, j’ai appris à communiquer avec Dieu et à L’aimer de plus 
en plus. À cette époque, je m’ouvrais déjà à de nouvelles possibilités dans la vie – je ne voulais pas 
uniquement avoir une famille – mais mon temps n’était pas encore venu.

En 2009, une rencontre de la jeunesse avait été organisée par les Jésuites au Kenya et mon aumônerie 
avait prévu d’y aller. J’étais très enthousiaste à l’idée d’aller en Afrique ! Une fois là-bas, je suis tombée 
amoureuse du Kenya et j’ai décidé que je devais absolument y revenir et rester plus longtemps. Cela 
m’a pris deux ans pour préparer ce voyage. J’ai dû abandonner mon travail à la banque et j’ai demandé 
à mes amis de m’aider financièrement. 

En octobre 2011, j’étais prête à me lancer dans l’inconnu. J’avais planifié uniquement les trois premiers 
mois, que j’ai passé dans la communauté de St Martin à Nyahururu – un magnifique endroit 
œcuménique rempli de la présence de Dieu. Les huit mois suivants allaient être une véritable surprise 
de l’Esprit Saint et ce fut effectivement le cas ! 

En janvier 2012, j’ai été invitée par une école jésuite de Nairobi – St Aloysius Gonzaga – pour enseigner 
les Sciences Informatiques pendant trois mois supplémentaires. J’ai ensuite eu la formidable 
opportunité d’aller au nord, dans des régions très rurales, et de rencontrer la population de Marsabit et 
des villages voisins. Passer du temps avec ces personnes qui vivent de manière traditionnelle et ont 
difficilement accès à l’éducation a été une expérience inoubliable. 



Cependant, la plus grande surprise qui m’a été réservée était une invitation de Dieu Lui-même lors de 
mes trois jours de retraite. Cela ne se résumait qu’à un seul mot durant la prière mais il a été assez clair 
pour que je comprenne que Dieu me guidait vers la vie religieuse. À cette époque, je ne connaissais 
pas beaucoup de congrégations et celles que j’avais pu voir ici et là ne semblaient pas me 
correspondre. J’ai donc demandé conseil à mon ami 
jésuite, qui m’a donné une seule réponse : Sacré-
Cœur. Convaincue par les raisons qu’il m’a données, 
j’ai décidé d’explorer cette possibilité.

Immédiatement après mon retour en Pologne, mon 
aventure en tant que candidate de la Société du 
Sacré-Cœur commençait. Malgré quelques réticences 
au début, mes parents ont fini par comprendre mon 
choix. En voyant à quel point j’étais heureuse, leur 
amour pour la Société a grandi.  

J’ai passé une année formidable à Pobiedziska, où nous avons désormais un centre de retraite. Là-bas, 
j’ai découvert que je portais cette Société dans mon cœur depuis ma naissance. La spiritualité du Cœur 
de Jésus, qui accueille tout le monde et se trouve toujours parmi les personnes, m’a inspirée chaque 
jour à regarder le monde avec Ses yeux.

J’ai découvert que tout ce que j’avais vécu 
jusqu’alors me préparait en fait à être une 
Religieuse du Sacré-Cœur (RSCJ). En 2015, ce 
rêve est devenu réalité lorsque j’ai fait ma 
première profession de vœux ! Je peux 
difficilement décrire à quel point je continue à être 
heureuse de faire partie de cette magnifique 
famille multiculturelle, composée de femmes qui 
offrent leurs cœurs à Dieu. 

Après mes premiers vœux, j’ai été envoyée à la communauté de Gdynia pour enseigner le catéchisme 
dans une école publique. Bien que ce soit un service apostolique exigeant, il m’aide à grandir de 
maintes façons. Cette année, j’enseigne également les Sciences Informatiques dans un lycée jésuite. 
Je rêve encore d’être missionnaire dans des pays lointains mais je suis également consciente de tout le 
travail qu’il reste à faire là où je me trouve.

     

Je suis persuadée que de nombreuses surprises m’attendent encore car mon Dieu est un Dieu de 
grandes surprises ! 


